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L'Insee Bretagne publie l'étude "Avec un excédent de mortalité de 2 %
entre début mars et mi-avril, la Bretagne est une des régions les
moins touchées" 

Un excédent de
décès plus faible

en Bretagne

Les personnes
âgées et les

femmes
davantage
touchées

Des décès plus
fréquents dans
le département

de résidence

Entre le 2 mars et le 19 avril 2020, la Bretagne a enregistré en
moyenne chaque semaine 720 décès, toutes causes confondues. Au
cours des années 2015-2019, la moyenne sur la même période est de
703 décès.
Cet excédent de mortalité de 2 % est bien inférieur à celui constaté
au niveau national (+ 26 %) et nettement plus faible qu'en Ile-de-
France (+ 96 %) et dans le Grand-Est (+ 59 %).
Comme dans l'ensemble du pays, la Bretagne a connu un pic de
décès la semaine du 30 mars au 5 avril.
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Sur la période du 2 mars au 19 avril, comparé aux années 2015-2019,
l'excédent de mortalité en Bretagne est le plus élevé parmi les
personnes âgées de 65 à 74 ans (+ 15 %) et celles ayant au moins 85
ans (+ 7 %).
Toujours sur cette même période, le surcroît de décès dans la région
est plus élevé pour les femmes (+ 4 %) que pour les hommes (+ 1 %)
alors qu'il est similaire au niveau national (+ 26 % pour les femmes et
+ 27 % pour les hommes). 

En Bretagne, le Morbihan présente un excédent de mortalité de 8 %,
supérieur à celui des autres départements de la région.
Contrairement au niveau national, les communes densément
peuplées ont été les moins touchées en Bretagne.
Dans la région, les décès sont survenus plus souvent au sein du
département de résidence. C'est toutefois toujours moins le cas pour
les Costarmoricains et les Morbihannais que pour les Finistériens ou
les Bretilliens.
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